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En feuilletant un vieux dictionnaire des drogues...

REMEDES D'AUTREFOIS

MARC CRAMER

Fils d'un procureur auParlement deNorman-
die, Nicolas Lemery est ne en 1645; pharmacien,
medecin, Chirurgien, chimiste, il a joui dans
toute ses disciplines, d'un grand renom large-
ment merite. Ses cours de chimie ont ete large-
ment suivis et M. le Prince, le Grand Conde,
l'estimait hautement.

Malheureusement, fermement attache ä la
theorie des « esprits animaux», il n'a jamais
voulu, comme dit Moliere, comprendre ni ecouter
les raisons et experiences des pretendues decou-
vertes de notre siecle, touchant la circulation du

sang et autres opinions de la meme farine; c'est
dire que son ceuvre a, ä tort en partie, ete rapide-
ment oubliee. II n'est est pas moins vrai, que,
compte tenu des theories de son siecle, eile fut
remarquable.

A cote d'un Traite de Chymie, il nous a laisse
un Dictionnaire des drogues simples, paru en
1697, traduit dans toutes les langues et plusieurs
fois reimprime. Son fils et M. de Jussieu, l'aine,
le premier de la longue lignee des celebres bota-
nistes on ont fait paraitre une reedition revue et
augmentee en 1760, accompagnee d'une note
elogieuse donnant la pleine approbation de
I'Academie Royale des Sciences.

C'est cette reedition que nous avons retrouvee
sur un rayon de notre bibliotheque et dont nous
extrayons quelques details sur les remedes
d'autrefois. Que l'on ne s'y trompe pas, nous
avons cherche pour l'amusement (esperons-le)
de nos lecteurs, quelques remedes et quelques
explications des plus incongrus, mais il n'est que
juste de dire que l'on trouve aussi, dans le
Dictionnaire du bon Lemery, une foule de bonnes
choses, la decouverte de bien des plantes medi-
cinales dont les vertus sont encore employees.

Voyonsd'abord la theorie des esprits animaux:
dans sa preface. Lemery explique comment les
animaux et l'homme naissent et grandissent:

Tout les animaux, suivant l'opinion la plus vraisem-
blable et la plus recüe, naissent dans des ceufs et y
demeurent enfermes en abrege jusqu'ä ce que la se-
mence du male ait penetre leur enveloppe, et les ait
etendus suffisamment pour les faire eclore, alors il
entre dans leurs vaisseaux des sues chileux, qui, etant
pousses par des esprits, circulent par toute l'habitude
de ces petits corps, les nourrissent et les dilatent peu
ä peu. Cette circulation reiteree un grand nombre de

fois, rend ces sues rourrissiers tellement rarefies &
attenues, qu'elle leur fait acquerir une couleur rouge,
& les convertit en ce qu'on appelle sang. Cette opera¬

tion naturelle a beaucoup de rapport avec plusieurs
operations de chymie...

Voici, encore, du meme genre, l'explication
de l'ivresse:

L'yvresse est causee par les parties spiritueuses du
vin, qui etant montees en trop grande abondance dans
le cerveau, y circulent avec tant de vitesse qu'elles en
troublent toute l'oeconomie; elles delaj'ent la pituite qui
se repand ensuite partout, et qui bouchant ou inter-
ceptant en quelque maniere le cours ordinaire des

esprits, les contraint de prendre des toutes differentes
qui ne leur sont pas naturelles; c'est dans ce temps lä
qu'on voit trouble, que les objets semblent branler, &
que le raisonnement n'est guere meilleur que celui
d'un veritable fou. On demeure en cette maniere de

furie jusqu'ä ce que l'esprit du vin qui est monte dans
le cerveau ait perdu son mouvement dans les parties
glutineuses de la pituite ou qu'il se soit dissipe par les

pores du crane; alors on s'endort generalement, parce
qu'une partie de la pituite qui a ete liquefiee se glisse
dans les petits conduits du cerveau oü elle cause une
coagulation dans les esprits animaux car de meme que
le mouvement des esprits dans le cerveau produit les
veilles, le repos et la condensation des esprits pro

Planche flu «Dictionnaire universel des drogues simples» de

Lemery, de I'Academie Royale des Sciences, docteur en mede-
cine (reedition de 1760).
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duisent le sommeil; ce sommeil dure jusqu'ä ce que de
nouveaux esprits animaux qui se font pendant le dormi
ayent entierement dissous cette pituite et se soient fait
un passage libre. Toutes ces circonstances ont beau-
coup de rapport avec celles qui se passent quand on a

pris de l'opium.
Lemery s'est surtout attache aux remedes

tires des plantes et ses descriptions de vegetaux
sont remarquablement precises; en revanche,
ses descriptions d'animaux sont, parfois d'une
fantaisie et, meme, d'une naivete desarmante.
Pour lui, une vache est « un animal ä quatre
pieds et ä comes, fort humide, assez melan-
colique et pacifique», une girafe est « une
espece de chameau qui tient aussi du leopard en
ce qu'il est marquete ou parseme de taches
comme lui »; les etymologies qu'il donne ont

que cette opinion n'est probablement qu'une imagination
du poete.

II note aussi ä propos des vers ä soie:
Quelques-uns tiennent que si l'on nourrit un veau

de feüilles de mürier, puis qu'on le tüe, qu'on le häche
en morceaux, et qu'on l'expose k l'air sur une maison,
il s'y formera des vers k soye; mais cette pensee merite
confirmation

Quant aux remedes, il en cite plusieurs que
l'on trouve encore dans l'arsenal des guerisseurs
au fin fond de la campagne, telle la toile d'arai-
gnee qu'il faut appliquer sur une plaie pour
l'empecher de saigner. D'autres remedes peuvent
avoir une origine magique, tel le canard qu'il
faut « appliquer, immediatement apres I'avoir
ouvert vivant, sur le ventre pour la colique ven-

« Bezoar est une pierre qu'on tire clu ventre de certains animaux des Indes... D'aucuns pretendent que ce nom vient des mots
hebreux Bel, qui signifie Hoi, et zahard, venin, comme qui dirait, le Maitre du venin.» (Lemery, Traite des drogues.)

aussi de quoi surprendre; il fait deriver le nom
de l'äne d'un mot grec qui signifie etre triste
« parce que l'äne est un animal melancolique ».

Pas plus qu'il n'a voulu se deprendre des
esprits animaux, Lemery n'a ose se detacher
tout ä fait de la theorie, alors en vogue, de la
generation spontanee, mais, en homme de bon
sens, il marque parfois un certain scepticisme;
c'est ainsi qu'ä propos des abeilles, il note:

Les Anciens pretendaient que sa naissance vint du
taureau et du lion mort, que les animaux en se pour-
rissant se convertissaient en abeilles, mais les
experiences que plusieurs ont faites ä ce sujet font voir

teuse », ä moins que l'on ne compte sur la cha-
leur animale, mais, alors, la moindre brique
chaude ou la moindre cruche d'eau chaude, rem-
plirait le meme office.

Par endroits, nous voyons apparaitre des
indications qui pourraient faire penser ä la
moderne Opotherapie, tel le foie de ce meme canard
qui est estime bon pour arreter le flux hepatique.

Ce qu'il y a peut-etre de plus curieux, c'est
l'emploi immodere des excrements de toute
sorte. Rappeions le cas de Madame de Sevigne
qui ecrit quelque part qu'elle soigne ses rhuma-
tismes en buvant chaque matin, ä jeun, un verre
d'urine de jeune homme vierge.
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Lemery, lui, conseille la crotte de chien des-
sechee et reduite en poudre employee en
pulverisation au fond de la gorge contre l'esqui-
nancie. II semble bien qu'il s'agisse la d'une
poudre inerte destmee ä calmer 1'irritation,
peut-etre ä absorber des exsudats purulents,
mais n'aurait-on pu trouver, quelque chose de

moms repugnant7 II est vrai que les cloportes
recemment tues, appliques en cataplasme sur la
gorge ou avales sont censes rendre le meme
service, mais cela est-il beaucoup plus ragoütant?

Citons, pour terminer, les remedes tires de
l'homme et, bien entendu, de ce produit qui
avait une si grande vogue dans l'ancienne phar-
macopee la momie

Pas n'importe quelle momie, ll laut, dit
Lemery, la choisiz « nette, belle, noire, luisante,
d'une odeur assez forte et qui n'est point des-
agreable », quant ä ses vertus, elles sont
multiples

Elle est deteisive, vulneraire, resolutive, elle re-
siste a la gangrene, eile fortifie, eile est propre pour
les contusions et pour empecher que le sang ne se caille
dans le coips.

La plupart de ces vertus venaient sans doute
des resines avec lesquelles on avait embaume le
corps, ä moins que la momie ne fut tout simple-
ment qu'un habile trompe-l'oeil.

Quant ä l'homme, toutes ses parties, semble-
t—ll, peuvent et doivent etre employees: le sang
est sudorifique, propre pour l'epilepsie, pour les
fievres malignes, pour la pleuresie; le calcul, ou
gravelle, est aperitif, propre pour lever les
obstructions, pour attenuer la pierre du rein, etant
pris mterieurement (avouons que nous aurions
plutot cru le contraire), la salive d'un jeune
homme bien fait ä jeun est bonne pour les mor-
sures de serpent et du chien enrage; mais
arretons-nous la, nous n'oserions pas reveler au
lecteur jusqu'ä quel point va l'utilisation des

produits de l'homme.

L'ACTfVITE DE LA CROrX-ROUGE DE LA JEUNESSE

Des albums a signaler

Parmi les nombreux albums de correspondence inter -

scolaire composes par des classes romandes, signalons
celui qu'a realise la classe de Mm< Pemn a l'ecole des
Pervenches (Geneve) et qui est destine d une classe
d'Haiti II ira conter aux petits Haitiens, en echange de
i'album qui narrait les merveilles de Vile lointame,
l'histoire de l'Escalade genevoise, une histoire contee
ae fagon charmante par les eleves de cette sixieme
classe de filles, illustree soit de reproductions sou
d'aquarelles composees par les expeditrices et mise en

pages avec un goüt tres sür Bravo'

*

A Courgenay — classes de septieme a neuvieme
annee — les eleves ont realise en commun un autre
album qui retient l'attention. En quelques pages, chacun
de nos cantons est presente par l'un ou l'autre des eco-
lieis — aimoiries, histoire, geographie, economie agre-
mentes de photos et de dessms Un album heureuse-
ment congu et qui ira porter cette image de la Suisse
une et diverse sous son plus vrai aspect ä une ecoL
du Japon.

*

Le journal des « juniors » romands

Le quatrieme numero des « Feuillets des juniors
romands » edite par le secretariat romand a paru
Felicitous ce jeune confrere pour sa presentation et pour
son contenu Dans ce numero Devenez reporter invite
les juniors a envoyer aux « Feuillets » des recits vecus
montrant la Croix-Rouge en action, d'autres brefs
articles content la vie de groupes juniors et les heu-
leuses initiatives prises par eux a Sierre, a Peseux, ä

Yverdon, etc
*

Ll celui des groupes de langue allemande
Parallelement aux «Feuillets» romands, le secretariat

suisse-alemanique de la Croix-Rouge de la Jeu-
nesse, a Berne, lait paraitre ses « Mitteilungsblatt des

Jugendrotkreuzes» en deux editions, l'une a 1'inten-
tion des eleves des ecoles moyennes, l'autre ä celle de
leurs maities La aussi, presentation et contenu meritent
1'eloge

Pour le Noel des jeunes Hongrois en Suisse

Les classes affiliees au mouvement de la Croix-
Rouge de la Jeunesse ont largement contribue ä la
confection des cohs de Noel qui ont ete remis aux adolescents

hongrois confies a I'assistance de la Croix-Rouge
suisse

i

Une heureuse initiative
La brochure illustree consacree aux Conventions de

Geneve editee par le Comite international de la Croix-
Rouge sert ä ammer les legons d'anglais d'une classe
de l'Ecole de commerce cantonale de Bale

h

Pommes et fromages
Une classe primane de Wimmis a collecte 1500 kg

de pommes qui ont ete envoyees ä des ecoliers de

Diemtigen et de CEy, dans le Diemtigtal II s'en est
suivi un cordial echange de correspondance et recemment

les enfants de Wimmis ont regu ä leur tour un
magmfique fromage de montagne

•f

Pour faire mieux connaitre la Croix-Rouge
Le Comite central a accorde un credit de 2500 trancs

pour la souscription de 1250 abonnements ä la brochure
Nouvelles de la C.R J editee par la Ligue des societes
de la Croix-Rouge et qui sera dorenavant distnbue
gratuitement aux groupes de juniors de Suisse romande
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